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SERAING – JUDICIAIRE  

Seraing déclare  la guerre aux 
stupéfiants  
Les quartiers « sensibles » sont bouclés et contrôlés   

  
ARNAUD BISSCHOP 

 
Les contrôles menés jeudi après-midi dans le quartier du Molinay. Laura Hollange 

Au cours des dernières semaines, les arrestations judiciaires de dealers se 
multiplient tant pour de l’héroïne,de la cocaïne que pour du cannabis. Sous 
l’impulsion du bourgmestre et du chef de zone, les contrôles d’envergure se 
multiplient dans les quartiers un peu plus chauds comme ce jeudi dans 
celui du Molinay.   
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Jeudi, une quarantaine de policiers étaient déployés aux abords du terrain de 
sport et de la crèche Graine d’Etoile pour une grande opération de contrôles. 
Les personnes présentes à l’abri de jour de la rue Morchamps ont également 
été contrôlées par la police et sept personnes en séjour illégal ont été 
interpellées dans le calme et avec la collaboration de tous. 

Cela fait désormais quelques mois que la police de Seraing-Neupré a mis un 
coup d’accélérateur dans sa lutte contre les trafics de produits stupéfiants qui 
gangrènent ses quartiers et génèrent un sentiment d’insécurité. 

Francis Bekaert, le bourgmestre de Seraing, confirme : « Oui, il s’agit d’une 
volonté de notre part », explique-t-il. « Nos policiers mènent des opérations 
dans certains quartiers en bloquant les rues comme ce jeudi. Ils sont une 
quarantaine et ils contrôlent tout ce qui est suspect. En même temps, les 
services de l’Environnement suivent pour ramasser les déchets et ainsi 
nettoyer les quartiers. » 

La semaine dernière déjà, une opération similaire avait été menée dans le 
quartier Molinay-Morchamps. « Et il n’est pas exclu que nous répétions ce 
genre de missions dans d’autres quartiers « à risques ou un peu chauds » de 
Seraing et ce, évidemment, sans sommation », poursuit le bourgmestre. « Ces 
opérations assez visibles répondent aussi aux souhaits de la population. Je 
suis régulièrement interpellé par les citoyens qui mettent, parfois, en avant 
certaines problématiques bien réelles. Et j’essaie d’y être attentif et avec notre 
chef de zone, Yves Hendrix, nous prenons des mesures ad hoc. » 

Sentiment d’insécurité 

Ce n’est un secret pour personne, les trafics de stupéfiants charrient leur lot 
de désagréments connexes. Et la ville de Seraing a changé et elle change 
encore. « Il ne s’agit pas de créer un état policier à Seraing mais plutôt d’y 
remettre un peu d’ordre, y faire un peu le ménage comme après l’incendie 
volontaire allumé à proximité de la crèche « Graine d’Étoile », rue Morchamps, 
à Seraing », étaye encore Francis Bekaert. « Nous avons entendu les 
personnes qui vivent là et, dans la foulée, nous avons décidé que la meilleure 
des solutions était de mettre en place des opérations. Elles marquent les 
esprits, elles rassurent les gens qui ont parfois l’impression qu’ils ne voient 
jamais de policier en rue. L’effet est positif, ils voient que l’on répond à leurs 
craintes. 

Et, d’un autre côté, ces contrôles d’envergure qui se multiplient dissuadent 
également celles et ceux qui ont fait du commerce de stupéfiants un mode de 
vie. 

Cela peut leur tomber dessus à n’importe quelle date et à n’importe quelle 
heure… C’est ma volonté politique et Yves Hendrix la rencontre : on travaille 
de concert. 

À la zone de Seraing-Neupré, on a de très bons enquêteurs. » 

Les opérations de ce type vont se multiplier dans le temps. Seraing a décidé 
de faire place nette et de rendre les quartiers aux gens qui y habitent. 



 


